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Énergie - Énergie 
 
Forte affluence pour cette 
réunion sur le compteur 
Linky. /Photo DDM, P.G. 
 
S'il est une chose à retenir 
de la réunion publique 
organisée lundi soir par la 
mairie, c'est l'affluence. 

Environ 350 personnes 
avaient pris place dans la 

salle de spectacle. La preuve que l'installation des compteurs «intelligents» 
Linky, sujet du soir, suscite bien des interrogations. La plupart des gens 
présents sont dubitatifs quant à l'intérêt de ce produit, voire inquiets. Les 
principaux opposants et notamment le CLAC (comité local d'action citoyenne) 
comme les associations anti Linky sont au rendez-vous, tracts à la main. 

Face à eux, Patrice Gausserand, le maire de Gaillac. Il a, à ses côtés sur la 
tribune, pas moins de trois représentants d'ERDF. 

Risque sanitaire ou non ? 
Très vite, au cours de la soirée, l'élu va devoir préciser la nature de la 
manifestation. Il ne s'agit pas d'un débat mais d'une réunion d'information. La 
possibilité pour ERDF de défendre son projet, d'en présenter les atouts et de 
répondre aux sceptiques. Ce qui n'est pas forcément du goût des opposants 
qui réclament d'être, eux aussi, à la tribune pour un véritable débat 
démocratique. Ils vont tenter vainement de s'y installer. 

Il faut se plier au jeu des questions dans l'assistance et des réponses d'ERDF. 
Gladys Larose, chargée des relations extérieures autour du projet Linky est à la 
manœuvre, difficile, avec le directeur régional d'ERDF. Dans la salle, les 
invectives fusent parfois. Les représentants d'ERDF développent leurs 
argumentaires. Les compteurs vont apporter «plus de confort grâce aux 
interventions à distance», «d'information sur la consommation», de «rapidité 
d'intervention» ... Ils répondent à «un souci écologique» et vont «permettre 
l'intégration de nouveaux producteurs d'énergie renouvelable». Ils se veulent 
aussi rassurants sur les risques sanitaires et la nocivité des ondes. Même 
lorsqu'on met en avant l'étude de l'OMS sur les ondes qualifiées de 

 



«cancérogène possible». s'ils ne s'aventurent pas sur la promesse que les 
compteurs sont sans danger, ils assurent qu'ils sont aussi des parents soucieux 
de la santé de leurs enfants. 

Dans la salle, seuls ceux qui sont peu ou prou contre le compteur prennent le 
micro. Le discours va parfois loin, notamment lorsqu'il s'agit de l'impact 
sanitaire. Des intervenants savent tout de même garder la mesure dans les 
propos ; s'inquiétant d'une mise en place sans véritable garantie de l'impact sur 
les habitants. 

On s'oppose aussi à l'intérêt économique d'un tel dispositif et son caractère 
obligatoire. 

Pas sûr que les opposants au compteur changent d'avis après cette soirée où 
les explications d'ERDF arrivent peut-être un peu tard. Gladys Laroze a 
d'ailleurs reconnu «l'erreur ne pas avoir donné plus d'information plus tôt». 

Quant au maire de Gaillac, il a indiqué qu'il n'était pas là pour prendre position 
sur le sujet. Mais il devrait le faire lors d'un prochain conseil municipal. 

Vendredi, 11 mars à 20 h 30, réunion sur le compteur Linky, salle Bouzinac, 
organisée par le CLAC. 

 

En chiffres 
La pose des compteurs Linky a débuté le 1er décembre 2015. L'objectif est de 
remplacer 90 % des anciens compteurs dans 35 millions de foyers en France 
d'ici 2021. Le coût est de 6 milliards amortis sur 20 ans par le biais du tarif 
d'utilisation des réseaux publics (sur votre facture). À Gaillac, 900 compteurs 
sont déjà installés. 

Patrick Guerrier 


